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Voyageur est heureux de s'associer à cette  
à l’occasion de cet événement.

Bon jazz!
gere

  

 

M Je suis en train d'é-
couter «Take the À
Train» par Duke Elling-
ton. Le regretté Johnny
Hodgesfait pleurer son
saxophone dans l’une
des improvisations qui
ont marqué sa carrière.
Une voix glisse derrière
mol.
— D'ou ça vient le jazz,
p'pa?

«Le fils», les yeux per-
çants, exige une réponse
immédiate. Pour ce
monde parachuté d'au-
jourd'hui, où l'improvisa-
tion,la vraie, n’a plus sa
place, l'enfant n'attend
pas une réponse du
genre: «Je t'expliquerai
plus tard». Je réfléchis
deux secondes (il ne
m'en aurait pas donné
une de plus) et je ré-
torque:
— C’est la musique du
moment, mon homme.

Antoine mejette un re-
gard incrédule, tend l'o-
reille vers le système de
son, qui donnele dernier
«blow» de Cat Anderson,
et medit:
— C'est quoi, la musique
du moment?
Me voilà bien pris à

mon propre piège. Ayant
voulu «jouer au poète», je
récolte un sonnet… qu'il
faudra réciter rapide-
ment.

Baissant le volume de
la chaine stéréophoni-
que, je tente de trouver
les mots qu’il faut:
— Ecoute-moi, bien.
(Antoine me foudroie du
regard). Tu entends
cette sonorité, cette mu-
sique? C’est la mélodie
du coeur. Le monsieur
qui joue présentementle
fait avec son âme, avec
tout ce qu'il a en lui, avec
tout ce que son coeur
peut «contenir».

Le fiston s'arrête net,
me scrute avec ses yeux
bleus, limpides, pour me
lancer une vérité en
pleinefigure (le saxopho-
niste Paul Gonsalves
joue son dernier solo):
— ll a le coeur gros, le
monsieur!

Et il retourne à son
train électrique.
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«La vérité sort de la
bouche des enfants»,
c'est connu. Mais, la vé-
rité d'Antoine me laisse  

CARREFOUR RIMOUSKI

Tél.: 724-2111

deuxième édition du Festi Jazz de Rimouski et
souhaite à tous de passer d’agréables moments

> ASA RRRHI

 

pantols. Sa phrase me
traverse l'esprit comme
un dard. Elle éclate, pen-
dant que Sam Woodyard
conclut met un terme fi-
nal à l’oeuvre en deux
coups de baguettes secs
et définitifs.
— «D a le coeur gros, le
monsieur!»

Voilà. Le jazz des ex-
perts est né des chants
scandés des Noirs, dans
les champs de l'escla-
vage. Le gos 1, le negro
splrituel, le blues,le rag-
time, le Dixieland se se-
raient succédés... La
chronologie, toujours la
chronologie. Alors que
«le coeur gros» d'An-
toine résume si bien
toutes les théories du
monde:le jazz, c'est une
musique de tousles ins-
tants,celle qui décrit ses
sentiments, son feeling,
sa joie. sa peine, sa vie:
sans âge, mais avec un
âme. Les Noirs d'antan
l'ont fait pour supporter
leurs travaux forcés. Les
jazzmen d'aujourd'hui le
font pour «blower» ce
qu'ils aiment, que la so-
ciété est «pourrie» ou sti-
mulante, qu'ils vivent

 

   

 

     

     
«D’où ça vient, le jazz, p’pa»?

mal ou bien.
Une improvisation n'a

jamais la même texture,
à deux interprétations
res. C'est le jazz. La

€ est une mélodie.
Le reste est une inspira-
tion, à partir de cette mé-
lodie, en harmonie avec
soi-même et les autres.

C'est pourquoi il ne
faut pas écouter le jazz
avec son intelligence,
seulement... Mais, aussi,
avec son coeur, son égo,
son vécu, son âme, son
esprit. Le jazzman est un
«homme de jazz». Le
terme le dit...

Le choix du coeur,voi-
lh ma définition du jazz.
Elle en vaut bien
d'autres. Et, j'ai le coeur
bien gros en attendantla
seconde édition du Fes-
ti-Jazz qui débute cette
semaine. Je ne pouvais
«blower» dans une page
en «cornet» de mon jour-
nal, pour le dire. Je l'ai
donc écrit!

«Let's dance!» comme
dirait le regretté Benny
Goodman.

Jazzement vôtre
Laurent LEBLOND
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; Le jazz... la vie
© MM «Je joue ce que je vis», a dit Sidney Be-
; rands du New Orléans. Et,
y Charlie Parker, le plus grand bopper, a déclaré
"de son cOté: «La musique est une expérience
personnelle, une sagesse
*. pensée personnelle. Ce quel'on n'a pas vécu,
y onne peut pas le jouer».
pe. Chez les grands solistes de jazz, la musi-
* que, jusque dans son détail technique;est un
/ reflet direct de la personnalité. Le rapport
Ia vie et l'oeuvre est plus direct que dans la
musique européenne,car, entre l'une etl'autre

ne vient pas s'interposer cette médiation que
Ÿ- constituel'idéologie de la «beauté formelle». Le
“ jazzman transforme constamment sa vie en
"musique. C'est pourquoi il est important de
". connaltre la biographie des grands musiciens
"de jozz. C'est pourquoi aussi la manie qu'ont

“ Jes «jazzfans» de collectionner les moindres
informations concernantla vie des vedettes du
jazz est, en un sens,justifiée. De telles Informa-
tions constituent d'ailleurs une partie impor-

. tante de la littérature jazziste; mals, dans la
*. mesure oùelles aident à une meilleure compré-
: hension du jazz lui-même, elles sont (en dépit

pparences) fondamentalement diffé-
rentes des potins et scandales du genre holly-

n.
(Source: «Le jazz, des origines à nos

erendt, Petite bibliothé-
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rsonnelle, une
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J.R. Musique encourageles arts depuis
° 28 ans, c'est pourquoi il est heureux

deféliciter les organisateurs du Festi-
val du Jazzle seul dépositaire d’orques, de pianos et de

claviers de marque Yamaha dans l'Est du Québec : Le mardi 15 septembre 1987 Le Rimouskois C-1

  



Commele «tout d'un coup» de la loterie

Le Festi-Jazz a gagné le gros lot
H «Le succès du Festi-
Jazz de l'an dernier à sur-
ris tout le monde, nous
es premiers», de
commenterla présidente
de la seconde édition de
cette manifestation, So-
lange Morissette. «La
fête a connu un élan, tout
d'un coup, sans aucun
point de référence. Nous
avions travaillé comme
des forçats afin de créer
la «fête de la rentrée de
septembre», ajoute-t-
 

laurent
{eblond

elle. «Ce ne fut pas ins-
tantané, mais démocra-
tique, responsable. La
réponse de tousles inter-
venants fut extraordi-
naire», reconnaît So-
lange Morissette.

«Cette année, tout
baigne dans l'huile, Les
imprévus de dernière mi-
nute sont toujours là;
mais tout se passe sans
panique», avouela prési-
dente. «Je me promets
bien de voir les spec-
tacles, cette année», dit-

elle en souriant.
D'une idée…à 40 shows

Sile «Festi-Jazz» est né
d'une idée commune de
quelques mordus, sa se-
conde édition présente
plus de 40 spectacles et
manifestations, en une
semaine. Une galerie
d'art, le Musée régional, le
«Big Band Kadanse»,
uatre bars dela ville, l'U-

.le Cégep, les mé-
dias, le Service de déve-
loppement du tourisme
et des congrès, les hôtels,

Air Satellite, Cinéma-4,;
tout ce beau monde a
«embarqué» avec
enthousiasme. Il ne faut
pas oublier non plus la
Commission scolaire La
Neigette, la Ville de Ri-
mouski, les marchands.
Afin d'offrir à tout le
monde une quarantaine
de spectacles et de mani-
festations. Presque le
double desactivités de la
première édition...

«C'est la démocratisa-
tion de la fête, avec
l'accès aux écoles,la «dé-
sintellectualisation» du
jazz», ajoute Solange Mo-
rissette. Le succès del'an
dernier a facilité le «boo-
king» de cette année.
«Pétrucciani veut revenir
à Rimouski n'importe
quand. Il a adoré l'expé-
rience de I'an demier. ll
nous a même aidés à
faire des contacts pour
les shows de la seconde
édition», soutient fière-
ment la présidente du
Festi-Jazz. La qualité de
l'accueil, de l'organisa-

 

tion, la chaleur des Ri-
mouskois, ont fait boule
de neige, «nous poussant
à ouvrir un éventail plus
large, au niveau de la pro-
grammation et de l'accès
aux shows, aux enfants
comme aux experts».

«Cette année, on sait
où se trouvent les
compétences. Elles nous
ont aidés à monterle se-
cond Festi-Jazz dont les
objectifs demeurent les
mêmes:faire connaître le
jazz, le démystifier, le
rendre accessible à
tous», commente So-
lange Morissette. L'an
dernier, le Festi-Jazz au-
rait eu des retombées
d'un million $. Son bud-
get, cette année, frise le
80 000$. Et les shows ont
été placés sous le signe
de la variété, avec de

grands noms,différentes
tendances, de l'anima-
tion structurée, l'implica-
tion de nombreux béné-
voles et un accueil plus
«fignolé».

«Cette fête des retrou-
vailles» sera celle des
écoliers, des étudiants,
des amateurs de musi-
ue, des Rimouskois et
imouskoises, des tou-

ristes (plus de 20% des
spectateurs,l'an dernier),
des experts. Tout en en-
courageant le musicien
d'ici, avec des grands
spectacles mieux rodés,
diversifiés, dont trois sur
quatre présentent des ar-
tistes en première partie.
On espère, au comité or-
ganisateur, autant de par-
ticipation quecelle de l'an
dernier... «Des salles
remplies à capacité»,
souhaite, avec raison, So-
lange Morissette.
Et demain?

Devant uneévolutionsi
fulgurante, que deviendra
le Festi-Jazz? La prési-
dente prend un moment
de réflexion, sourit et
commente: «La pru-
dence nous prescrit de
faire un choix au jour le
jour. D'année en année.
Nous avons rapidement
atteint nos objectifs. Il ne
faut pas se leurrer. ll reste
encore dutravail à faire».

Mais, on peutrêver. Et
Solange Morissette se
prête au jeu. Souhaitant
tout d'abord avoir la pos-
sibilité financière d'em-
baucher une personne
permanente, la création

de sous-comités perma-
nents, sur une période de
sept ou huit mois; elle
pense à une «spécialisa-
tion» (le jazz vocal ou le

blues, par exemple), ou le
jumelage avec un autre
festival de jazz... «On ver-
ra», se contente-t-elle de
dire...

Mais, la seconde édi-
tion possède déjà ses
lettres de noblesse. Vous
le constaterez dès le 17
septembre...

Un petit questionnaire

H Voici quelques pe-
tites questions surle jazz
et ses promoteurs. Nous
avons surtout «cherché»
des questions «d'antan»,
l'époque d'aujourd'hui
étant plus connue…
Bonne chance...

A- Pouvez-vous nom-
mer les quatre membres
du «Dave Brubeck Quar-
tet» original, en identifiant
aussi leur instrument?

B- Identifier un saxopho-
niste de jazz originaire de
Matane?

C- Nommez deux
grands jazzmen nés a
ontréal?

D- Qui composaient
l'«Oscar Peterson Trio»,
dans ses grands mo-
ments?

E- Qui a épousé le bas-
siste Ray Brown en 1948?

F- Quel est le surnom de
Louis Amstrong?

G- Quel était le violoniste
soliste de l'orchestre
Duke Ellington?

H- Qui a écrit le thème
du «Tonight Show» de
Johnny Carson? It s'agit
d'un Canadien.

I- Quel jazzman a écrit la
musique du film «The
French Connection?»

J- Qui a écrit «Swingin'
Sheperd Blues»?

K- Quel fut l'arrangeur,
compositeur et grand
ami de Duke Ellington?

L- Qui a écrit la musique
de «in the heat of the
night»?

M- Quel est le grand
compositeuret chef d'or-
chestre qui a lancé plu-
sieurs carrières, dont
celle de Benny
Goodman?

N- Dans quel film de Mel
Brooks apparaît l'or-
chestre de Count Basie?

O- Quel pianiste de jazz
a écrit la musique dufilm
«The death wish»?

P- Quel musicien belge
a fait une carrière fulgu-
rante aux Etats-Unis?

Q- Nommez deux musi-
ciens de l'orchestre d'Ar-
tie Shaw qui ontfait car-
rière dans la «musique
populaire»?

R- Vous connaissez Ray
Charles. Il est aveugle.
Pouvez-vous nommer un

saxophoniste aveugle, re-
connu pour son sens du
trémolo et qui a surtout
joué pour Quincy Jones?

S- Pouvez-vous nom-
mer les cinq saxopho-
nistes «de la belle épo-
que» de l'orchestre Duke
Ellington?

T- Quel fut l'arrangeur
d'origine mexicaine en-
gagé par Count Basie?

U- Nommez les
membres de la meilleure
«section rythmique» de
tous les temps?

V- Qui est la présidente
de la seconde édition du
Festi-Jazz?

W- Qui a publié l'album
«À love supreme»?

X- Nommez un combo
canadien pour lequel à
joué Eisenman?

Laurent LEBLOND

e Les
réponses
en
C-11
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Un événement exceptionnelduFesti-Jazz
. Vendredi le 18 septembre
À 20h30 à la Coudée du Cége

 

 

 

‘ ae w. 'AGER9Guitariste (choisi par le «Down Beal Critics’ Roll». comme l'un des
meilleurs guitaristes de jazz, en 1985 et en 1986).

® FRASER MACPHERSON
Planetarium», a été choisi le disque du mois, en janvier. par la prestigieuse «Stereo Review»).

e MARK EISENMAN5pianiste (a été membre du combo de Phil Nimmons).

© SKIP BECHWITH, bassiste (il a été consultant pour la production de 12 albums d'Anne

#saxophoniste ténor (son disque. «Fraser: Live at the

© CHARLES GOGUEN, batteur (batteur «résident» de Radio-Canada à Moncton, il a
accompagné des artistes comme Edith Butler. Angele Arseneau. Fabienne Thibeault,

Billets: 10,008

Le Rimouskois et CFLP Radio 1000 sontfiers de
s'associer a ce Jam Pan Canadien. «Bon Jam!»
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réunissant les cinq meilleurs jazzmen du pays
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Fen premite partie de Quartengo

‘Lino B
WELa ee

M Le guitariste Lino Bé-
langer de Rimouski se
produira à la Coudée du
cegep, le 20 septembre,
dès 12h00, dans le
cadre du brunch du Fes-
ti-Jazz. Seul sur scène, il
fera alors la première par-
tie de Quartengo.

Lino Bélanger a dé-
buté tout jeune à manier
la guitare. Dans son che-
minement, il a touché à

  
presque tous les styles
de musique: le jazz, la
musique populaire et le
rock, entre autres. En
outre, Lino Bélanger
possède une fonction
classique acquise à l'Uni-
versité Laval. Il a égale-
ment suivi des cours de
jazz.
À l'été '86, grâce à une

subvention du ministère
des Affaires culturelles,

   

élanger a |
Lino Bélanger se rend en
Espagne ou Il se spécia-
lise en musique flamen-
co sous les conseils du
réputé guitariste Paco
Pe‘na. ll apprend de plus
quelques trucs techni-
ques de flamenco, genre
musical plutôt méconnu
au Québec.

S'il a opté pour la mu-
sique flamenco, c'est

e L’art

HE Pour une deuxième
année consécutive,la ga-
lerie d'art Bernard Laroc-
que est des plus heu-
reuse et fière de s'asso-
cier au Festi-Jazz pour en
quelque sorte inaugurer
une autre saison cultu-
relle à Rimouski.

Cette association, ou
plutôt ce témoignage au
esti-Jazz, se manifestera

parla tenue d'une exposi-
tion de deux peintres de
grand talent. |! s’agit de
o Harvey et de Benoit

Simard. Ces deux
peintres autodidactes se
caractérisent par une vive
imagination et une fac-
ture de tableaux qui leur
est à chacun tout à fait
persc nelle.

Les personnages sont
toujours le principal
centre d'intérêt de leurs

 

  

    
     

  

  

  

| SALLE GEORGES-BEAULIEU =~~

| DANS LE CADRE DU FESTJAZZ

Jeudi, 17 septembre, 20h30

Soirée Radio-Canada

Dizzy Gillepsie
Moe Koffman

Samedi, 19 septembre, 20h30
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parce qu'il s'agit d'une
musique chaude. «Les
gens vont adorer ça, ex-
ie Lino. C'est une
musiquetrès plaisante
écouter. J'ai sélectionné
des pièces de différents
styles etj'ai fait quelques
arrangements. De plus,
le lamenco laisse place &
l'improvisation».

Suite à son spectacle

a Coudée
2 a Be i

dans le cadre du Festi
Jazz, Lino Bélanger re-
tournera à Montréal où il
entend établir des
contacts dans le monde
de la musique. I! entend
vivre l'expérience pen-
dant une année afin de se
familiariser avec le
monde du spectacle.

Pierre MORISSETTE

pictural
et le Festi-Jazz

oeuvres. Le thème musi-
cal leur est très cher, puis-
que tous les deux sont
aussi des musiciens.

Cependant, l'associa-
tion Mo Harvey-Benoit Si-
mard et le Festi-Jazz ré-
side surtout dans le fait
que leur peinture,
comme la musique de
jazz, est un peu margi-
nale, spontanée dans
l'inspiration comme sou-

vent dansle geste, parfois
osée, mais surtout pleine
deliberté.

L'exposition de plus de
30 toiles de Mo Harvey et
de Benoit Simard se tien-
dra du dimanche 13 sep-
tembre au dimanche 20
septembre à la galerie
d'art Bernard Larocque
qui, pour cette occasion,
est ouverte tous les jours
de 13 à 22 heures.

 

      

 

     

j HE «La trom

: toire du jazz.

= spectacles.

A la Coudée
Vendredi, 18 septembre, 20h30

iP, et DEH GRANDS BALLETSFi

~ CANADIENSprésentent
LE JAM PAN CANADIEN

A la coudée
Dimanche, 20 septembre, amidi

La trompette de Dizzy
tte de Dizzy, c’est la trom-

; pette la plusclaire, la plus triomphale et en
:. même temps la plus souple de toute l’his-
: Les phrases musicales sont
:. pratiquement toutes parfaites».

- Fraser McPherson
- Reggie Schwagger
- Skip Beckwith
- Mark Eisenman
- Charles Goguen

Billets: 10,00$

 (J.E. Berendt)

"LEPASSEPORT CULTUREL
Les passeports culturels et les bii-

“lets pour les spectacles sont en
“Vente du mardi au vendredi de
‘12h00 à 17h00, etdu mardi au jeudi
‘de 19h30 à 21h00, et les soirs de

   

    

    

Mardi, 29 septembre, 20h00

Chers(es) amis(es),

Il me fait plaisir de me joindre à l'organisation du festijazz de
Rimouski, afin de vous souhaiter une excellente semaine d'acti-
vités.

Convaincu que cette deuxième édition aura le succès escompté,
j'aimerais féliciter le comité organisateur du travail gigantesque
accompli, au cours de l'année, afin que cette activité soit une
réussite.

Le festijazz est un événement important dans le secteur culturel
et setaille de plus en plus une place imposante dansle domaine.
Nous sommes donc fiers d'accueillir tous ces adeptes de cette
musique et nous leur souhaitons une belle semaine parmi nous.

ivhal Vocale,
Michel Tremblay, député

Comté de Rimouski  
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Consuitezla page B-7 pour la programmstion compléte

  
   
  

   Jeudi, 1* octobre, 20h30

LE
GROUPE
SANGUIN
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u=B CFER-TV présente:

cran en première partie

TRIO FRANÇOIS BOURASSA

CKiE-FM présente:

Le spectacle d'humour de l'an-
née. Un groupetordant d'imagi-
nation. Une explosion de rire, de

  

 

   

   
   

   

     
      
  

  

   

   
   

  

   
   

LE BRUNCH DU FESTIJAZZ

avec Lino Bélanger, guitare   
   

    

  
    

   

    
    

 

   
   

  

et L'une des meilleures troupes de danse AL
JUBILATION et au Canada. 30 danseurs, des nou- talent, d originalité.

GOSPEL CHOIR Quartango velles chorégraphies. Une soirée inou- «Ch't'assez fatigué!…»
dirigé par bliable.

TREVOR PAYNE Billets: 15,008 Passeport culturel accepté Passeport culturel accepté

 

Paëlla et Sangria Fa
seront servisà 1
l'issue du

Billets: 10,00$ étudiant et Âge d'Or
12,008 adultes

Maintenant en vente au guichet

Billets: 10,008 étudiants et Âge d’Or
12,00$ adultes

Maintenant en vente au guichet
   Billets: 12,00$  
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MB Le Festi-Jazz de Ri-
mouski est un événe-
ment qui motive les mu-
siciens d'ici à continuer,
à poursuivre leur carrière.
«Hormis cette manifes-
tation populaire, RI-
mouski n'est pas une
ville très ouverte à la mu-
sique accessible à tous»,
commente-t-il. C'est im-
ortant, parce que le

feune musicien voit des
grands, des jazzmen qui
ont tenu le coup. Contre
vents et marées. «Hl a
alors envie, comme eux,
de se présenter en pu-
blic. Car, un musicien
sans public... Ce n'est
qu'un musicien de
salon».
mas

 

Le directeur du groupe
Rimouskois «Couleurs»
n'y va pas par quatre che-
mins: «il n'y a pas que ce-
la. La radio locale ne joue
pas son rôle formateur en
musique. Ou c'est pal-
marès, où c'est la musi-
que country, ou c'est la
musique classique. I! n'y
à pas de juste milieu nulle
part. Si un jeune n'entend
que du rock, il va devenir
un rocker. Le Festi-Jazz
essaie tant bien que mal
de nous faire connaître
autre chose. Et c'est tant
mieux».
Le goût de la musique

Le Festi-Jazz a aussi
l'avantage de permettre
une incursion dans le
monde de la musique
«humaine, du coeur», à
ceux qui ne peuvent se
ayer le luxe d'aller au
estival international de

jazz de Montréal ou d'ail-
leurs. André Chouinard
avance mémequele Fes-
ti-Jazz crée une clientèle,
une demande, ouvrira

ut-être les portes des
ôtels et des boîtes de Ri-
mouski (du moins, ce
qu'il en reste) et de la ré-
gion aux musiciens de
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André Chouinard, musicien, amateur de jazz

jazz. Etil ajoute: «C'est un
genre de flirt qui me
plait».
Chouinard sait ce dont

il parle. Il dirige aujour-
d'hui un orchestre de huit
musiciens, sous le nom
de «Couleurs». Ce fut un
choix rapide, ce nom; si
bien que, «en certains mi-
lieux qui nous connais-
sent moins, on nous
prend pour un en-
semble... de Noirs». Le
groupe «Couleurs» se
«commet» dansles festi-
vals, les galas, les
congrès, les ouvertures
officielles. «On ne fait pas
d'hôtels. C'est trop épui-
sant», explique-t-il.

Là encore, Chouinard
sait ce dontil parle: «Pen-
dant 15 ans, j'ai dirigé le
groupe «Les Majestiks», à
travers tout le Québec».
C'était la belle époque
(les annees 60-70) des
«Aquarelles» (d'où ori-
gine Alain Caron d'Uzeb),
des Kirouac (d'où vient
Luc Caron, le chef d'or-
chestre de «Star d'un
soir» et de «Jasmin
centre-ville»), André
Chouinard «resasse» ses
souvenirs et lance: «Hier
comme aujourd'hui, je
préfère le musicien qui
apprend, mais qui a une
tête sur les épaules». À
l'époque des «Majestiks»,
le jazz avait, comme au-
jourd'hui, pignon sur rue.
«Je me souviens de soi-
rées mémorables, avec
mon chum Alain Caron, a
l'Esquire» où au «Black
Bottom» de Montréal. On
tripait là, mon vieux!!!»

Hier, comme aujour-
d'hui, les grands du jazz
permettaient de se révi-
ser, de s'évaluer, de
comparer: Kenny Burrell
ala guitare, Jimmy Smith
a l'orgue, Joe Pass, Col-
trane, Koffman. Et j'en
passe. Il n'y avait pas de
synthétiseurs comme
ceux d'aujourd'hui. À

ine un «fender piano».
ais, «c'était le jazz pur,

conventionnel». Choui-
nard ajoute tout de suite
qu'il aime bien le «funky».
«J'ai participé a des jam
sessions à l'époque etj'ai
bien hâte de voir celui de
vendredi soir, à la Cou-
dée, avec les Goguen,Ei-
senmann, Beckwith, et
les autres». Au cours d'un
tel événement,la mélodie
sert de prétexte à des im-

 

provisations, à des
compositions. C'est ça le
vrai «trip du jazz», basé

   
v
e

sur la qualité du musi-
cien, son rythme, sa pen-
sée, ses tripes.

Nostalgique, André
Chouinard constate que
les jazzmen d'aujourd'hui
sont des musiciens de
studio. Aux USA, ils par-
viennent à survivre. Au
sa 5 MR ERY i
A

H Un jour, au cours
d'une party pour l’anni-
versaire de Lorraine Gil-
lespie, la femme de Diz-
Zy, un invité, par inadver-
tance, écrasa la trom-
pette de Diz en marchant
dessus. Ce dernier, pour
commencer, piqua une
magnifique colère en
voyant sa trompette
toute cabossée. «Après
uoi», rapporte Leonard
eather, «il essaya d’en

jouer tout de meme, et
s'aperçut que le son était
plus net et portait mieux

  

«Le Festi-Jazz»: une rampe
Canada, à peine. «C'est la
loi du showbusiness. Un
musicien, aujourd'hui,

 

 

2

doit d'abord être un
homme d'affaires. Et
c'est à quiferait son mil-
lion le premier». Le sens
propre au jazz, sa sponta-
néité, en prennent pour
leur rhume. C'est pour-
quoi. aujourd'hui, un,
groupe, doit avoir «son

identification so-
EE i

 

     

qu'avec une trompette
normale. Dès le lende-
main, il alla trouver un
grand fabriquant de
trompettes et lui de-
mande s'il serait possible
de fabriquer en grande
série une trompettes de
ce type».Il voulait dépo-
ser un brevet d'invention.

Mais on s'aperçut qu’un
modèle à peu près sem-
blable de trompette avait
été breveté déjà centcin-
quante ans auparavant.

Source: J.E. Berendt.

nore». «La plupart des
musiciens le cherchent,
ou se branchentà l'école
sonore qui leurplait». Le
«feeling intérieur», dit
André Chouinard, «se
cherche des affinités.

aeEPSEETEST0EEEE“ESTENP

Comme dans le temps,
mêmesi c'est hélàs par-
fois plus commercial».

Mais, la musique ne
laisse pas aller son
homme comme cela.
Après trois ans d'arrêt,

  

Chouinard fonde «Cou-
leurs» en 1980. «Je ne
peux m'en passer, je l'ai
dansle sang, dansla tête,
dans le coeur».

Il vient de définir la mu-
sique; c'est aussi le jazz.
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Les marchands du Carrefour Rimouski

félicitent les organisateurs du Festi-Jazz.

Bravo aux musiciens

Le mardi 15 septembre 1987
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e Lino Bélanger
B Originaire de Ri-
mouski, Lino Bélanger
est «un as du Flamenco»,
un desrares au Québec à
interpréterle flamenco!Il
fait ses études en guitare
à l’université Laval et ob-
tient un baccalauréat en
interprétation. Boursier à
deux reprises du minis-
tère des Affaires cultu-
relles, Lino Bélanger tra-
vaille la guitare flamenco
avecle réputé Paco Péna.
Depuis cinq ans, il en-
seigne la musique à Ma-
tane et poursuit présente-
mentsa carrière de musi-
cien à Montréal. Le fla-
menco - la musique d’un
peuple - une musique
propre à l'Espagne. In-
fluencé partrois cultures
distinctes (gitane, arabe,
espagnol), le flamenco
est un art à plusieurs fa-

cettes - la guitare, la
danseet le chantflamen-
co - un art encore très vi-
vant aujourd'hui! Lino
Bélanger partagera cette
musique chaude et pas-
sionnée de l'Andalousie,
le dimanche 20 sep-
tembre, à midi, à la Cou-
dée du cégep.

«Le brunch du Festi-
Jazz» avec Lino Bélanger
et le groupe Quartango;
un brunch dans une at-
mosphère de rythme la-
tin, à voir absolument!
Paella et sangria seront
servis à la fin du spec-
tacle. Une présentation
de CKLE-MF.
Ce spectacle sera enre-

gistré par Radio-Canada
et diffusé ultérieurement,
dans le cadre de I'émis-
sion «Musiques en mé-
moire».

e Quartango

WM La fièvre du tango s'a-
battra sur Rimouski le 20
septembre, à l'occasion
du brunch du Festi-Jazz.
Ce brunch est une pré-
sentation de CKLE-FM,
en collaboration avec
Jean-Eudes Duchesne
de Seagrams-Québec.
Quartango revient

d'une tournée en Europe,
après avoir participé au
Gala du centieme anni-
versaire du Métropolitan
Opéra de New-York et te-
nu l'affiche pendant un
mois à l'Expo 86 de Van-
couver.

Le premier microsillon
de ce groupe,réalisé l'an
dernier par les Entre-
prises Radio-Canada, a

connu un tel succès à
New-York et Buenos
Aires, que la Société Ra-
dio-Canada a décidé d'en
faire un disque compact.
Le violoniste argentin
Adolfo Bornstein et le
bandonéoniste uru-

 

guaylen Romulo Larrea
sont l'âme de Quartango.
Le pianiste et arrangeur
d'origine britannique, Ri-
chard Hunt, et le contre-
bassiste René Gosselin
complètent harmonieu-
sementbien ce quatuor.

e Cinq up
HE Le groupe Cinq Up a
été créé à l'été de 1986
par Réjean Marois,
compositeur, arrangeur
et directeur musical du
groupe Les membres de
inq Up ont tous en

commun une solide for-
mation musicale, un
amour de la musique
d'ensemble pour voix,
une grande variété de
styles musicaux et un
goût marqué pour la
scène.
De Bach à la façon des

Swingle Singers à l'inter-
prétation très actuelle du
jazz, le répertoire de Cinq-

Métronomie sait
qu'avant votre succès
ilyaeu
des heures innombrables
de pratique et de recherche.

EERIE
pour votre

Up, avec des noms
comme Mattson,
Puerling et Ficher, fera
découvrir une nouvelle
littérature musicale écrite
pour un ensemble vocal.
De plus, Cinp Up est l'un
des rares groupes à
chanter du jazz en fran-
çais. Cinq Up a présenté
son répertoire dans de
nombreux festivals, dont
le Festival de Jazz de
Montréal, et il fut l'invité
d'honneur du Canadian
Vocal Festival à Ottawa,
en mai 1987. Del'Institut
Canadien à une tournée
des cégeps de la région
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de Québec, Cing Up
continue sa fulgurante
montée vers les som-
mets.
Cinq Up est composé

de Julie Racine, Chantal
Gaulin, Margaret Stellick,
Eric Warren, Fabrice
Tremblay et Réjean Ma-
rois aux voix, et de Bruno
Hébert au piano. Ce ma-
gnifique groupe se pro-
mènera dans les rues de
Rimouski, dans les
écoles, au cégep età l'U-
QAR. Ne les manquez
pas!

e Le

dixieband

HE «O when the saints go
marching in», «Summer-
time», «Hello Dolly», «Ca-
baret»; quelques titres
évocateurs d'une époque
enjouée, des noms qui
l'ont marquée: Louis
Amstrong, Sidney Be-
chet, The Preservation
Hall Jazz Band... C'est la
musique du «Dixieband»
qui traverse les années
folles pour vener cha-
touiller nos oreilles en-
chantées. Du Sud des
Etats-Unis, des rives du
Mississipi jusqu'aux
berges... du Saint-
Laurent.

Le Dixieband, c'est un
groupe de jeunes musi-
ciensjeannois qui, depuis
1980, se font les ambas-
sadeurs du plaisir et de la
bonne humeur en par-
courant les rues et les
scènes du Québec, de
l'Amérique et de l'Eu-
rope... C'est le Dixieband
qu'on voit et qu'on en-
tend au Festival de Jazz
de Montréal, aux Festivals
de Victoria et de la Nou-
velle-Orléans.

Le Dixieband,c'estl'in-
vitation à la fête! C'est la
recette d'une animation
enjouée qui plaît à tous.
Ce groupe est composé
de Luc Bouchard, au
banjo, Marc Boutini, à la
batterie, à la plancheà la-
ver et à la voix, Manon
Guérin, à la trompette et à
la voix, Clermont Trem-
blay, à la contrebasse et
au tuba, Langis Turcotte,
à la clarinette. Surveillez
leurs allées et venues
pendant le Festi-Jazz
dans les rues et
commerces de Ri-
mouski.

Le mardi 15 septembre 1987

 

 

L'ENTREPÔT
PS

du Saint-Germain

Présente de retour

JEAN-LUC THIBEAULT
et

saudade

 

Lucie Roy, chanteuse
Jean-Luc Thibeault, trompette
Jacques Bourget, trombonne
Claude Thibault, bassiste
Gilles Bernard, piano
Rene Roux, drums
Alain Labrosse, percussions

 

JEUDI 17 SEPTEMBRE
VENDREDI 18 SEPTEMBRE
SAMEDI 19 SEPTEMBRE

UNE PRÉSENTATION DE

@carunc

LIE Sobel
CP -BEER [

 

 

  

 

  

   
 

 

 

 

Une vie a vivre...
le St-Cermpbin pour l'appréciert

45, rue Saint-Germain Est
723-2155
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e Dizzy Gillespie

M «Trompettiste de
grand talent» - «Un phé-
nomènedujazz» - «Le roi
du be-bop»! Dizzy Gilles-
pie a révolutionné le
monde du jazz avecle lé-
gendaire Charlie Parker
en participant à la créa-
tion du «be-bop», au dé-
but des années 40. Cette
nouvelle forme de jazz,
élaborée à partir du jazz
traditionnel classique,
mais plus exigeante,était
critiquée au début.
Quand arrivèrent les an-
nées 50, Gillespie fut re-
connu comme un maître.

 

    
  

  

Depuis,il à joué avec de
petits ensembles et des
«big bands», laissant sa
marque... là où il passe. Il
a joué dans presque tous
les pays du monde!

A voir... Ce trompettiste
extraordinaire... Ce phé-
nomène du jazz... Dizzy
Gillespie, accompagné
du quintette Moe Kof-
fman, dansle cadre de la
Soirée Radio—Canada,
le jeudi 17 septembre à
20h30, à la salle
Georges-Beaulieu du
cégep.
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161(OX ptembre
e Moe Koffman
B Moe Koffman, flutiste
et saxophoniste cana-
dien, à une renommée in-
ternationale depuis les
années 50. Sa composi-
tion «Swinging Sheperd
Blues» s'est rendue en
premiere place du pal-
marès en 1958 etl'a fait
connaître et apprécié par-
tout à travers le monde. li
est reconnu aussi pour
ses versions jazz de
pièces classiques et ses
versions classiques de
pièces jazz! L'ensemble
de jazz, le Quintette Moe
Koffman, est acclamé
pour sa musique distin-
tive et dynamiqueet pour

   

  

   

  
  

 

   
     

  

  

sur toute la marchandise en magasin
jusqu’au 19 septembre

@@ BOUTIQUE:
- Cartes, affiches,
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Le mardi 15 septembre 1987

sa musique distinctive et
dynamique et pour la di-
versité de ses styles de
jazz. Moe Koffman est en-
touré de Ed Bickert à la
uitare, Kieran Overs à la
asse, Bernie Senensky

aux claviers, et Barry
Elmes à la batterie. Ce
sont tous des musiciens
canadiens réputés!
Un grand spectacle

avec le Quintette Moe
Koffman et Dizzy Gilles-
pie, dans le cadre de la
soirée Radio-Canada, le
jeudi 17 septembre, à
20h30, à la salle
Georges-Beaulieu du
cégep.
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«Pat Metheny»
«Round Midnight»
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GALERIE D'ART

- Sérigraphies
- Avec l’achat d’un
tableau original,
vous obtiendrez

Le meilleur des succès
et bravo à toute
l’équipe du Festi-Jazz

QUEBEC INC

BOUTIQUE ET GALERIE D'ART
12 rue St-Germain Est, Rimouski 723-5454

[Voisin de l'édifice du Trust Général)
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Aussi disponibles

sur cassette

sur tous les À
disques lazer JAZZ 4
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l’Egvendredig18Septembre@B
   
B La soiree de vendredi soir est reservée au Rimouskois et a CFLP.
C'estl'occasion d'entendre, et de savourer, un jam session,avec les cinq
meilleurs jazzmen canadiens, dont les biographies suivent. C’est à la
Coudée du Collège à 20h30.

  
e Reg Schwager
I Natif de Hollande, le
guitariste Reg Schwager
est passé par Sudbury
avant de s'installer à To-
ronto en 1979. Dès l'âge
de 17 ans,il joue avec les
plus grands, comme Pe-
ter Appleyard, Phil Nim-
mons et Zoot Simms.
Agé de 25 ans, il a deux
microssillons à son actif,
en plus de tournées en

 

Europe, aux Etats-Unis et
au Canada.

Considéré comme «le
jazzman de l'heure» au
Canada, il est l'un des
rares à avoir été sélec-
tionné, en 1985 et en
1986,parles critiques du
magazine «Down Beat»,
commel'étoile montante
du jazz.

 

 

Fraser

McPherson

HE Originaire de Winni-
peg, saxophoniste ténor,
Fraser McPherson tra-
vaille à Vancouver
comme chef d'orchestre
depuis 1949. Son style de
jazz - qu'on dit influencé
par Lester Young et Stan
Getz - lui a valu une re-
nommée nationale et in-
ternationale. À titre de
chef d'orchestre, il a tra-
vaillé au réseau anglais
de Radio-Canada pen-
dant plus de 20 ansetil a
accompagnédesartistes,
commeElla Fitzgerald et
Tony Bennett. Fraser
McPherson a reçu le prix
Juno du meilleur disque
de jazz canadien, pour
son enregistrement «Fra-
ser: Live At The Planeta-
rium».

NON NNN NN

(Paulo(Ramos
jeudi au dimanche 20
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e Mark

Eisenman

WE Le pianiste Mark Ei-
senman, né à New-York,
vit à Toronto depuis
1972. Après avoir fait ses
étudesà l'Université York,
il y enseigne maintenant
le jazz. Un pianiste d'ex-
périence, son style est
unique et expressif.
Mark Eisenman parti-

cipe à plusieurs festivals
de jazz, notammentcelui
de Montreux, et enre-
gistre son propre matériel
sur microssillon. Il a ac-
compagné des artistes
comme Jim Galloway et
Phil Nimmons.

 

e Charles
Goguen
BB Le seul francophone
du groupe, le batteur
Charles Goguen vient de
Moncton. Musicien pro-
fessionnel depuis 1975,il
accompagne des artistes
de renommée nationale
et internationale, tels que
Fabienne Thibault, Edith
Butler, les soeurs McGar-
rigle et Zacharie Richard.
En jazz, Charles Goguen
joue, entre autres, avec
Oliver Jones, Ed Beckert,
Peter Appleyard et Reg
Schwager. Il a aussi une
très bonneexpérience de
studio, ayant participé à

D aRB iE

  
plus de 200 enregistre-
ments tant à la radio qu'à
la télévision.
 

e L'animation

HE La cause d'un tel évè-
nementqui prend forme,
est souvent l'efferver-
cence que nouslui re-
connaissons. Son effet se
fait alors sentir sur toutes
les scènes, sur tous les
lieux identifiés à la fête.
La scène extérieure,

celle de la rue qui attire
l'attention, tant de la part
du néophyte que du pu-
riste, constitue le baro-
mètre de la fête. Là
comme ailleurs, I'atmos-
phére fulmine de tous ses
styles et de toutes ses
mélodies.

L'animation s'exerce-
ra, pour cette seconde
édition, sur deux scènes.
La première, ayant un ca-
ractère pédagogique,
présentera une dimen-
sion peu connue du jazz:
le vocal, pour les enfants
et les adolescents des ni-
veaux de l'élémentaire et
du secondaire; et sur une
autre note, les étudiants
du collégial et de l'univer-
sitaire feront la connais-
sance du groupe Cinq Up
et de son vaste répertoire,
La seconde note prendra
un caractère plutôt
«culturel» et s'exprimera
ar sa trompette, son
anjo, sa batterie, sa

contrebasse et sa clari-
nette. C'est le groupe
Dixieband, qui rendra vi-
site aux différents bars, au
cégep, à l'UQAR et fera
une incursion du côté du
centre-ville et à proximité
des grands spectacles.
Le Vocalet le Dixie se-

ront donc présents par-
tout, prêts à faire bondir
leurs musiques,tout aus-
si vivantes qu'entrai-
nantes. Tendez l'oreille;
vous les reconnaîtrez!

Dizzy Gillespie:

Equilibre

H Léonard Feather,
chroniqueur de la bible
du jazz, «Down Beat»
(entre autres): «Tousles
musiciens qui ont parti-
cipé à la genèse du bop
sont aujourd'hui grave-
ment intoxiqués par les
stupéfiants. Beaucoup
sont morts. Seule excep-
tion:-Dizzy Gillespie, par-
faitement équilibré, sans
aucun complexe...»

 

® Skip Beckwith

I Musicien profession-
nel depuis 1957, Skip
Beckwith, bassiste, habite
à Halifax. Diplômé de
Berklee School of Music
de Boston, Skip Beckwith
est non seulement un ex-
cellent musicien, mais
aussi arrangeur/compo-
siteur/directeur musical/
chef d'orchestre.Il a joué,
entre autres, en compa-
nie de Dave Brubeck,
lagood Hardy, Moe Kof-

fman et Chick Corea.

CINQ-UP

nouveau décor
nouveau son

—Ouverture dès 10
— du lundi au vendredi
=> surveillez la bouffe...

Le mardi 15 septembre 1987 

Pendant de nombreuses
années comme directeur
musical et chef d'or-
chestre d'Anne Murray, il
à produit et arrangé plu-
sieurs de ses microssil-
lons et de ses émissions
spéciales de télévision.
Qui plus est, Skip
Beckwith prend un grand
plaisir à donner des cours
et des ateliers sur le jazz,
dansles universités à tra-
vers le pays.
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Le samedi, 19 septembre

e Le Montréal Jubilation

Gospel Choir

 

Trevor Payne

M Ce choeur formé de
40 chanteurs et chan-
teuses et de spet musi-
ciens fera vibrer la salle
Georges-Beaulieu du cé-
gep de Rimouski le 19
septembre, au rythme de
«negro spirituals», de jazz
et de blues. Ce spectacle
débutera à 20h30; une
présentation de CFER-

Le «Montreal Jubila-
tion Gospel Choir» est né
en 1982 pour célébrer le
75e anniversaire de la
plus vieille église de la
communauté noire de
Montréal, la Union United
Church. Cinq ans plus
tard, un premier microsil-
lon «Highway to heaven»
(l'autoroute pourle ciel...)
se vend en Europe, aux
Etats-Unis et en Australie.
Cet ensemble exception-

nel a, entre autres, ac-
compagné le groupe
rock «Foreigner» et inau-
guré deux fois le Festival
de jazz de Montréal. Le

«Jubilation Gospel
Choir» est dirigé par l'un
des plus grands musi-
ciens québécois Trevor
Payne.

e Le trio François Bourassa

MW Le trio, forme en
1983, comprend Guy
Boisvert à la basse, Yves
Boivert à la batterie, et
François Bourassa au
piano.

Diplômédel'Université
McGill en composition
musicale, François Bou-
rassa a terminé cette an-
née une maitrise en jazz
au New England Conser-
vatory de Boston. Ses
confrères musiciens, Guy
et Yves Boisvert, actuelle-
ment inscrits au bacca-
lauréat en jazz, ont paru
sur scène à plusieurs re-
prises, pour accompa-
gner des artistes et
groupes en tournées na-
tionales et internatio-
nales.

Le trio, interprétant
presqu'exclusivement
des compositions de
François Bourassa, est
lauréat 1985 du
concours de Jazz Base
du Festival international
de jazz de Montréal. Ceci
permet au trio d'enregis-
trer un premier disque,
Reflet 1, lancé parles En-
treprises Radio-Canada.

Leur style est décrit
comme dujazz moderne,
avec des consonnances
traditionnelles. On parle

aussi de «la créativité et la
subtilité qui émanent des
compositions»,

Le trio François Bou-
rassa: a ne pas manquer,
en première partie du
grand spectacle du sa-
medi 19 septembre, à
20h30, à la salle
Georges-Beaulieu du
cégep.

 

Le swing
et Dizzy

M Dizzy Gilles-
pie a déjà dit:
«Pendant mes an-
nées de formation,
le style swing était
le seul qui me plai-
sait, le seul que Je
jouais. Roy E
dridge était mon
idole, J'essayais
de jouer comme
lui, mais je n'y arri-
vais pas et ça me
rendait fou. À la
fin, je me suis dé-
cidé à essayer
autre chose. Et
c’est cet «autre
chose» qui est de-
venu par la suite ce
qu’on a appelé le  «bop=l..
 

LE JAZZ... LANUIT... LA MAGIE

“Dansle cadre du Festijazzde Rimouski,
Co ah:

Jeudi à dimanche + *#
À compter de 22h00
Admission: 2,008

BAR LE SENS UNIQUE
"PAULO RAMOS BAND» ¥
MUSIQUE BRESILIENNGE Lo (EN\

- aSR |

BAR LE CLOCHER *, Vendrediàdimanche
Fo ! £5 À compter de 22h00

4 aCARLOS LOPEZ GROUP» Admission: 2,00S

; Jazz-Fusion / ;
NN

pe Ar J

Vendredi à dimanchey
16h00 a 20h00 &

Admission gratuite
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AVEC

«SOUPE DU JOUR»

Vocal Jazz traditionnel
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Musiquelatine
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pour vos imprimés

Gilles
Bélanger
Représentant Voilà ce qu’Impressions
723-2188

des Associés esten
mesure de vousdonner

assurés d'avance que le Festi--Jazz
fera bonne impression.

Nous vous disons

Bravo!
 

“*  IMPRIMERIE
. IMPRESSIONS

». : Des ASSOCIES

Le mardi 15 septembre 1987
 
c-s Le Rimouskois  



 

CHOIX
QUALITÉ
PRIX

SERVICE

  
  
   

  

 

  

   

  

   Co ga”

ANNIVERSAIRIE
CENTREMUSICAL
Nl1958-1988 |
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La technologie
   

  

Technics bat la mesure

   

  

Radio FM/AM/FM stéréo compacte et magnétophone à cassette gun : eme
avec lecteur de disques audionumériques et compensateur DIGITAL
de fréquence à 5 bandes RX-FD 80 Panasonic
Lecteur de disques audionumériques iens
Lecteur de disques audionumériques intégré. Programmation à
accès direct avec mémoire à 18 registres. Repérage et révision.
Fonction de lecture en reprise. Registre d'affichage multifonction à
cristaux liquides.
Radio et magnétophone à cassette
Compensateurde fréquence à 5 bandesincorporé. Auto-inversion en
lecture et à l'enregistrement. Sélecteur de mode d'inversion. Réduc-

: teur de bruit Dolby*. Repérage et révision. Commande de pause.
“| Sonorité ambiance stéréo:

     

 

   

 

   

  

 

  
      

 

  
  
  
  
  
  

        
   

    

  

Sonorité
et commodité exemplaires

 

SL-P111
1. Systèmeoptique FF1 au laseravecfiltre numé-

rique de haute définition (douvle échantiionnage à FESTIJAZZ
88,2 kHz).

2. Programmation à accès direct avec mémoire à 99

20 registres. 299
3. Préréglage de la durée de lecture.

 

  
    
   

 

  
   

   

  
Bloc optique FF1 avec faisceau laser unique
à foyer ultra-fin, pour une lecture précise
du signal audionumérique
Le bloc optique au laser constitue en fait «l'oeil» du lecteur dontla fonction estdelire l'information

qui se trouve sur le disque sous forme de signaux audionumériques. Tous nos nouveauxlecteurs
incorporentle bloc optique FF1 à faisceau laser unique à foyerultra-fin. Récemment mis au point,

ce système exploite une autre innovation Technics: l'asservissement numérique Accu-Servo,
lequel permet unpistage des plus efficaces. Il en résulte une plus grande«lisibilité» des disques,

même de ceux comportant des marques ou recouverts de poussière ou d'empreintes digitales.

 

   
  

 

   

 

  
  

Lecteur de disques
audionumérique portatif     
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ski, 723-203  
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¢ Paulo Ramos Band:

Le nouveau son Brésilien

BB Paulo Ramos, brési-
lien d ntigine, commence
sa carrière musicale tant
dans les «night clubs»
que les inusic-halls. En
1978, une tournée l'amè-
nera avec d'autres musi-
ciens brésiliens en Eu-
rope pendant presque
deux ans. De retour au
Brésil en 1980, il enregis-
trera un microsillon «O
outro bando da lua». En
1983, le Paul» Ramos
Band est formé en ltalie

Longue vie
a

Téléphones

 - Calculatrices:

oùils enregistrent un mi-
crosillon «Direcao Bra-
sil». 1986 les amènera au
Canada «DuMaurier Jazz
Festival» (Vancouver), au
Victoria Jazz Festival, au
Rising Sun et, depuis ce
temps, le groupe se pro-
mène entre Montréal et
l'Europe, d'où ils arrive-
ront en septembre pour
résenter un spectacle
aut en couleurs et en

émotions.
La musique brési-

u

Nous avons pour vous
un vaste choix de:

- Cassettes pourjeux vidéo
- Cassettes vidéo «Béta» - «VHS»
Radios portatives: différents
modèles en magasin

- Téléphonessansfil et à mémoire
Répondeurs téléphoniques

«Canon» - «Sharp»
«Texas» - «Curtis»
Walkman
«Sony» - «Sanyo»

«Panasonic» - «Toshiba» - Aiwa»
aid

C-10 Le Rimouskois

- Jouets pour enfants 3 anset plus

Boutique

R
}

llenne ayant évolué beau-
coup depuis quelques
années, Paulo Ramos
Band a su s'y adapter:
musique plus rythmée,
son plus électrique. La
voix chaude de Paulo Ra-
mos et ce son nouveau
les classent parmi les
groupes du «nouveau
son brésilien», celui de
Gilberto Gill, de Nasci-
mento et de bien
d'autres.
En plus de Paulo Ra-oT

 

©
group
HE Un jazz-fusion aux in-
fluences funk et latines.

Carlos Lopez, musicien
depuis son enfance, étu-
die la guitare classique au
Royal Conservatory et
poursuit des études pri-
vées avec Eli Kassner et
Gary Benson. Musicien

Me

 

l'UQAR

      

  
The Carlos Lopez

mos, guitare, voix, per-
cussions, le grou e se
compose de Dan Gigon,
basse, Yves Gigon, batte-
rie (acoustique et électri-
que); Tony Carloni, cla-
viers, Linda Benoit, vocal.

Le Brésil et sa chaleur
musicale vous invitent, à
compter du jeudi 17 jus-
qu'au dimanche 20 sep-
tembre, au Sens Unique,
et le jeudi, au 4 à 7 de

 

de studio,il travaille avec
des groupes de be-bop,
latin, rock et fusion. Le
groupe est formé en
981, subit plusieurs

changements en restant
toujours dans un son
nouveau «jazz-fusion»,
du matériel original signé
Carlos Lopez.

MICRG :oz Electronique inc.

La Grande Place

80, St-Germain Est, Rimouski, (Québec), 723-0166 
Le mardi 15 septembre 1987

  

Pourleur passage a Ri-
mouski, Carlos s'est en-
touré de Russ Boswell,
basse, Bob Gusevs, cla-
viers, Mike Sloski, batte-
rie, musiciens ayant joué
avec Parachute Club,
Bruce Cockburn, Bryan
Adams et bien d'autres.

   WE

Aprés une apparition
fortement appréciée au
Festival de Jazz de Mon-
tréal et au Molson Jazz
Festival, Carlos Lopez
Group, sera, du vendredi
18 au dimanche 20 sep-
tembre, au Café-Bar Le
Clocher.

     

Soupe du jour

H Un menu quisort de
l'ordinaire, un mélange
d'instrumentation «blue
grass» et d'arrangements
vocaux de jazz,les place a
la pointe des nouvelles
tendances dans le do-
maine de la musique
acoustique. Ce groupe
est composé de quatre
musiciens: Lise Côté,
chanteuse, Gaston Ber-
nard, mandoline, violon,
chanteur, Dave Clarke,
guitare, chanteur; Ri-
chard Gendreau, contre-

basse, chanteur. Leur ré-
pertoire se compose de
classiques puisés dans la
riche tradition du jazz et
du swing en y intégrantle
blue grass,la chanson «a
capella», des airs québé-
cois et des compositions
originales.

ormé depuis trois
ans,ils ont participé à de
nombreux festivals (Ed-
monton Folk Festival,
Festival international de
Jazz de Montréal) et enre-
gistré des émissions pour

CBC Radio et à la télévi-
sion.
Du swing au folklore,

en passant par une dou-
zaine d'autres genres,
Soupe du jour et le Festi-
Jazz vous invitent aux
soupers du Festi-Jazz, à
compter du vendredi 18
septembre, jusqu'au di-
manche 20 septembre,
de 4 à 8, a la Brasserie
L'Etrier.

e Jean-

Luc

Thibault
Ki || nous revient cette
année, avec une nouvelle
formation et un style nou-
veau: avec la présence de
Lucie Roy, chanteuse.
Le jazz dans un style

toujours aussi pursera in-
fluencé parla musiquela-
tine; des airs de samba,
de bossa, viendront s'a-
jouter aux compositions
de la chanteuse du
groupe.
En plus de Jean-Luc à

la trompette, on retrouve
Jacques Bourget, trom-
bone, René Rioux, batte-
rie, Alain Labrosse, per-
cussions, CLaude Thi-
bault, basse, et Gilles Ber-
nard, piano.

C'est un rendez-vous
original et ensoleillé, à
compter du jeudi 17 jus-
qu'au dimanche 20 sep-
tembre, à l'Entrepôt de
l'Auberge Saint-Germain.

 

Vendredi - samedi
dimanche 18-19-20 septembre

à 22 heures
Admission: 2,00$

  



 

 LÀ H- Paul Anka. S- Johnny Hodges, Paul

Les réponses :…u estJimmy Hamilton, Russell
J- Moe Koffman. Procope.

de la C-2 K- Billy Strayhom. T. Chico OFarill
L- Quincy Jones. d je Jones fhansrie)

. ‘ alter Page (basse) etM- Fletcher Henderson Freddie Green (guitare).

Programme

Seconde édition

du Festi-Jazz

 

A- Dave Brubeck (pia- Oscar Peterson. N- «Blazing Saddles» Avec «Count» Basie.
- Activités permanentes: no), Paul Desmond (sax D. Oscar Peterson (pia- (L€ Shérif est en prison). entre 1936 et 1948.
@ Galerie Bernard Larocque: exposition de Mo alto), Gene Wright no), RayBrown(basse)et O- Herbie Hancock. V- Solange Morissette.
Harvey et de Benoît Simard. Jusqu'au 20 sep- (passe)2 Joe Morello Ed Thigpen (batterie). P- «Toots» Thielemans. w. John Coltrane
tembre. . ) : :
© Animation: par le groupe «Cing-Up», pourles E- Ella Fitzgerald. Q Ray Sonniff et Billy x. Phil Nimmons.
élèves du primaire et du secondaire de la B- Lee Gagnon. F- «Satchmos. utterfield. .

R- Roland Hirk. Laurent LEBLONDCommission scolaire La Neigette.
© Animation: le groupe «Dixieband», dans les
bars, à l'UQAR, dans les centres commerciaux,
au centre-ville et avant les spectacles.

C- Meynard Ferguson et G- Ray Nance.

- Le mercredi 16 septembre:
® Musée régional: vernissage des expositions de
Giuseppe Fiore et de Miche! Labbé, Concert de
jazz d'Érich Roy, violoncelliste. À 18h30.

- Le jeudi 17 septembre:
® Animation par Paulo Ramos, à l'Atrium de
l'UQAR. À midi.
© Salle Georges-Beaulieu: Dizzy Gillespie, trom-
ettiste, et le quintette de Moe Koffman. A
0h30. La soirée Radio-Canada.

e Bar Chez Pull: L'entrepôt: le groupe de Jean-
Luc Thibeautt. Jazz traditionnel. À 22 heures.
Jusqu'au 20 septembre.
e Bar le Sens Unique: Paulo Ramos. Musique .
italo-américaine. A heures. Jusqu'au 20 sep-
tembre.

- Le vendredi 18 septembre
© Coudée du Collège:la soirée pan-canadienne,
avec Fraser McPherson (saxophone) de Van-
couver, Reggie Schwagger(guitare), de Toron-
to, Skip Beckwith (basse), de Halifax, Mark Ei-
senmann (piano), de Toronto, Charles Goguen
(batterie), de Moncton. À 20h30. La soirée du
Rimouskois et de CFLP.
# Grande salle de l'Auberge Universel: le «Super

“ Ballroom» du Festi-Jazz, avec le Big Band Ka-
danse, À 21h30. La soirée du Progrés-Echo.
© Bar Le Clocher: Le Carlos Lopez Band. Jazz .

“fusion, A 22 heures. Jusqu'au 20 septembre.
:>-e Brasserie L'Etrier: Soupe du jour. Jazz vocal.
De 16à 21 heures. Jusqu'au 20 septembre.

Lesamedi 19 septembre pre

 

 

©Salle Georges-Beaulieu:Le trio de Francois:
Bourassa etleJubilationGospel Choir.A20h30..
La soirée CFER-TV.. : Se

- Ledimanche20 septembre. = ©
eCoudée du Collège: Lino/Bélanger,guitariste
de flamenco, etQuartango. Jazz sud-américai
Tango. A midi, il y-aura un «brunchde circon
tance. Lajournée CKLE-FM Ea
®Cinéma-4: «Round
Tavernier, avecDexter

San
  

 

160 st-germain ouest,

Rimouski

724-621
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SOIRÉE RADIO-CANADA
INAUGURATION

DU DEUXIÈME FESTI-JAZZ DE RIMOUSKI

17 SEPTEMBREÀ 20H30
“ SALLE GEORGES-BEAULIEU DU CÉGEP

DIZZY GILLESPIE
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